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Santé

© DR

Yann Godfrin et Axoltis Pharma. La biotech a annoncé en fin d’année
avoir réuni 18 millions d’euros pour achever au printemps prochain la
phase 2 de son candidat médicament réparant la barrière hémato-encé‐
phalique  et  dont  la  première  cible est  la  maladie  de  Charcot.  L’essai
réunit Axoltis Pharma, les Hospices civils de Lyon (HCL) et Active Bio‐
markers, laboratoire spécialisé dans la bio-analyse et le développement
de biomarqueurs.
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Émilien Bernard. Neurologue et coordonnateur du centre de référence
de la SLA de Lyon, Émilien Bernard et son essai clinique d’un candidat
médicament prometteur contre la maladie de Charcot sera scruté cette
année. Son étude fournira des premiers résultats mi-2026 et en cas de bi‐
lan satisfaisant — comprenez si la molécule est bien tolérée par les ma‐
lades —, l’essai entrera dans sa phase 3,  de plus grande ampleur,  afin
d’analyser  notamment  l’espérance de  vie  et  l’évolution de  la  maladie
chez les patients pris en charge. Un espoir lyonnais contre la maladie de
Charcot qui touche environ 8 000 personnes en France. 
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© Pierre Ferrandis

Les  différentes  études  sur  les  PFAS. Cette  année,  deux  études
d’imprégnation aux PFAS sur la population ont été lancées dans la ré‐
gion de Lyon, dont une par la Métropole de Lyon, et la seconde par un
collectif de communes autour d’Oullins-Pierre-Bénite. L’objectif : caracté‐
riser précisément la pollution aux composés afin d’alimenter les recours
en justice.
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© Amaël Lacroix-Magnien

Laurent Kodjikian. L’ophtalmologue à l’hôpital de la Croix-Rousse tra‐
vaille sur un implant sous-rétinien qui permet à des patients atteints de
dégénérescence maculaire liée à l’âge (DMLA) de lire à nouveau. Une
prouesse chirurgicale qui suscite beaucoup d’espoir. « C’est une avancée
extraordinaire, mais on n’est pas non plus au niveau du miracle. Le pa‐
tient  arrive  à  lire,  mais  six  à  sept fois  plus  lentement  qu’un  patient
voyant. Il ne voit pas en couleur, il n’est pas capable de regarder la télé‐
vision, de conduire avec… L’implant n’est pas non plus fait pour se pro‐
mener dans la rue », prévient-il, tout en soutenant qu’il « va progresser ».
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Sports

© DR

Zack Nani. Personnalité d’internet en France, le Lyonnais a frappé un
gros coup en décrochant, en 2025, les droits de diffusion du champion‐
nat saoudien de football et ceux de l’équipe de France Espoirs, pour no‐
tamment ses chaînes Twitch et YouTube. Après avoir bousculé avec suc‐
cès l’écosystème foot, en partie grâce à la proximité qu’il entretient avec
le  public,  il  pourrait  récidiver  cette  année  et  mettre  la  main  sur  les
droits d’un championnat ou d’une compétition encore plus prestigieuse.

© Léo Poudré

Michele Kang. Après avoir sauvé l’OL d’une relégation administrative
qui paraissait inéluctable en 2025, Michele Kang va encore avoir du pain
sur la planche en 2026. La femme d’affaires américaine, qui a réussi à
vite imposer une nouvelle gouvernance et à instaurer une rigueur bud‐
gétaire  indispensable,  devra  à  nouveau  se  battre  pour  tenter  de  ré‐
soudre la difficile équation de maintenir une cure d’austérité pour satis‐
faire le gendarme financier du football français tout en parvenant à gar‐
der  une  équipe  compétitive  pour  tenter  de  se  qualifier  en  Coupe
d’Europe. Bonne chance !
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Hyacinthe Deleplace. Il est déjà triple champion du monde, et il a com‐
mencé sa carrière sportive à Lyon. Hyacinthe Deleplace se prépare aux
épreuves  de  ski  alpin  des  Jeux  paralympiques  d’hiver 2026.  L’athlète
malvoyant sera accompagné de son guide Roy Piccard.

© Pierre Ferrandis

Jo-Wilfried Tsonga. Lyon de nouveau sur la carte du tennis nationale.
Du  18  au  25 octobre  2026,  un  tout  nouveau  tournoi ATP250  prendra
place à la LDLC Arena, à Décines. Cet événement sportif, porté par Jo-
Wilfried Tsonga et Thierry Ascione avec le groupe All In, en partenariat
avec la Région Auvergne-Rhône-Alpes, a pour objectif de devenir un mo‐
ment incontournable du calendrier régional, où les plus grands cham‐
pions mondiaux sont attendus. Ainsi, 28 joueurs en simple et 16 équipes
en double s’affronteront pendant huit jours dans un écrin d’une capacité
modulable de 6 000 à 16 000 places.
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© Pierre Ferrandis

Corentin Tolisso. Et si c’était son année ? Revenu à l’OL en 2022, ses dé‐
buts et sa forme physique avaient suscité beaucoup d’inquiétudes. Après
deux premières saisons assez mitigées, le Champion du monde retrouve
son meilleur niveau depuis la saison 2024-2025. Devenu le joueur le plus
expérimenté  de  l’équipe,  il  encadre  sur  et  en  dehors  du  terrain  un
groupe qui lui voue une admiration méritée. Suffisant pour séduire Di‐
dier Deschamps et participer au prochain mondial qui aura lieu cet été ?
Réponse mi-mai.

© Decathlon AG2R La Mondiale

Paul Seixas. La pépite lyonnaise de 18 ans aura cette  année tous les
feux braqués sur elle. Paul Seixas sera probablement le cycliste français
le plus attendu. Son équipe, Decathlon CMA CGM vise avec lui la victoire
sur le Tour de France d’ici 2030. Sera-t-il de la Grande Boucle cette an‐
née ? Ce n’est pas décidé. Mais le licencié du Vélo Club Villefranche Beau‐
jolais se voit déjà sur un grand tour, alors que le programme coche déjà
le Tour de l’Algarve, l’Ardèche Classic, les Strade Bianche, le Tour du Pays
basque, la Flèche wallonne et Liège-Bastogne-Liège.
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Gastronomie

© Léo Poudré

Pauline Legal et Raphaëlle Asselineau. Après le lancement de leur as‐
sociation Femmes Cheffes fin novembre dernier, le binôme va proposer
cette année ses premières actions sur la scène culinaire lyonnaise : mise
en lumière de leurs 50 premières adhérentes, participation aux festivals
gastronomiques lyonnais, et surtout soutien aux cheffes, souvent indé‐
pendantes et isolées, dans leurs établissements. De nouvelles voix qui fe‐
ront rugir la scène culinaire lyonnaise.
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© Léo Poudré

Anthony Bonnet. En décembre dernier, le célèbre guide rouge mettait à
jour son site, répertoriant quatre nouveaux restaurants lyonnais. Parmi
eux, Les Loges, le restaurant de Cour des Loges, A Radisson Collection
Hotel. Étoilé avant les travaux de rénovation du bâtiment Renaissance
qui l’abrite, le restaurant devrait retrouver cette distinction que le chef
Anthony Bonnet avait obtenue et gardée pendant 11 ans. Reste à savoir
si Monsieur P, restaurant de Florent Poulard, l’obtiendra cette fois-ci, à
moins que Mertensia lui vole la mise.
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© Olivier Chassignole – photo d’illustration

Christophe Roure.  C’est l’une des énigmes de la restauration à Lyon :
pourquoi le groupe Epicure, après avoir acheté l’ancien restaurant et Re‐
lais & Châteaux du chef Pierre Orsi dans le 6e, prend-il autant de temps
pour le rouvrir ? Si le chef étoilé Christophe Roure est pressenti pour
prendre les rênes, la seule chose dont on est certains, c’est qu’une décla‐
ration préalable de travaux a été déposée en août 2025 pour un change‐
ment de destination,  concernant une surface de 100 m2 du bâtiment,
sans voir néanmoins, pour le moment, un démarrage de travaux.

©Pierre Ferrandis

Jérôme Bocuse. Le groupe Bocuse est en pleine expansion. Après avoir
inauguré en 2025 son restaurant et espace événementiel à Vichy, c’est à
Abu Dhabi qu’il
va ouvrir une prochaine table, au sein d’un grand centre commercial. Ce
dernier encore en construction, le groupe espère tout de même faire son
ouverture courant 2026. En attendant, il a déjà posé ses galons dans la
capitale des Émirats arabes unis début décembre, lors du Grand Prix de
Formule 1, pendant lequel le groupe a lancé un nouveau concept de res‐
tauration autour des volailles de Bresse : La Broche.
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©Pierre Ferrandis

Christian Janier, Grégory Cuilleron, Lello Cabras… Les Halles de Lyon
– Paul Bocuse vont voir arriver dès le mois de février de nouvelles têtes.
En effet, à la suite de la mise en concurrence des enseignes lancée par la
Ville  de Lyon en 2024,  ce sont huit  nouveaux commerçants qui  vien‐
dront  s’installer  au  sein  du  ventre  de  Lyon :  le  Meilleur  ouvrier  de
France fromager affineur, Christian Janier, à la place de Beillevaire ; Gré‐
gory Cuilleron et deux anciens étudiants de l’école Vatel s’associent pour
reprendre  le  Fer  à  Cheval ;  le  chef  sarde  Antonello  Cabras  (Lello)
s’empare du comptoir Tacca via Rolle ; la cave Nicolas devient Chardon‐
nay & Cie ; le magasin Cerise et Potiron devient un magasin de produc‐
teurs Terres Lyonnaises ; Gelot remplace Petrossian ; la Ferme de Lyon
remplace Chez M. Paul Van Cappel ; et enfin la confiserie Violette & Ber‐
lingot prend la place de Cerise et Création.

© Véronique Lopes

Antonio et Marco Morreale. Le duo de restaurateurs italiens, Antonio
et Marco Morreale, est en plein développement de son concept de res‐
taurant en franchise, et va ouvrir en février à Montpellier et en mars
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2026  à  Lozanne.  Son  objectif  est  de  continuer  cette  expansion  et
s’implanter  à  Paris,  Lille,  Nice,  Marseille,  Toulouse…  Pour  l’instant,
l’implantation reste française, mais le binôme n’exclut pas de voir plus
grand, et surtout plus loin : il est allé deux fois à Dubaï pour observer le
marché, mais rien de plus.

Lire aussi :  Chez A’Bianca Romana, manger italien n’a jamais été aussi
gourmand

Économie

© Pierre Ferrandis

Alexandre Aulas. La LDLC Arena sort déjà d’une très belle année. Mais
les enjeux s’annoncent costauds en 2026 pour Alexandre Aulas, Thrill‐
Stage et Holnest. La NBA communiquera en janvier pour la création en
2027 de la NBA Europe. La région de Lyon est ciblée. Quelle place pour
l’Asvel,  l’OL,  quelle  entité  porterait  une  candidature ?  À  coup  sûr,
Alexandre Aulas et ses équipes voudront en être. Sans oublier que Thril‐
lStage est candidate aux travaux de la future Astroballe… et que la fin
d’année  verra  la  première  édition  du  Grand  Prix  de  tennis  Aura  à
l’Arena. Chaud !
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© Susie Waroude

Frédéric Merlin. Le patron du groupe lyonnais SGM et propriétaire du
BHV  a  déjà  fait  l’actu  en  2025.  Inquiétudes  des  salariés  devant  des
rayons supposément vides, retards de paiements puis arrivée de Shein
en rayon, coupure des ponts avec le Groupe Galeries Lafayette… Il n’y a
pas de raison que la SGM ne refasse pas parler d’elle dès le début 2026.
Le projet en cours prévoit de donner plus de place à Shein, d’installer
une parapharmacie et d’ouvrir des halles alimentaires. La Mairie de Pa‐
ris  s’en  mêle.  Anne  Hidalgo  souhaite  que  la  municipalité  se  posi‐
tionne pour racheter les murs du BHV Marais, en cas d’échec des discus‐
sions exclusives en cours entre la Société des grands magasins (SGM) et
les Galeries Lafayette.

© DR

François Thuilleur. Installé à Genas, le champion français de l’hygiène
professionnelle  Paredes  (ouate,  gants,  savons,  essuie-mains…)  a  de
grosses ambitions pour 2026. Avec une nouvelle identité, GPO, conquise
avec la reprise d’Orapi en 2024 et de l’Allemand Toussaint à l’été 2025,
l’ETI familiale compte grimper sur le podium européen en 2031.
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Netri. La jeune entreprise d’organes sur puce a inauguré en 2025 sa pre‐
mière usine à Gerland. Cette technologie toute jeune permet de tester
l’effet  d’un  produit  sur  des  tissus  humains,  permettant  à  la  fois
d’abaisser le risque des études cliniques et d’éviter les tests sur animaux.
L’usine va permettre à Netri (Thibault Honegger et Florian Larramendy)
de se développer avec pour objectif d’atteindre la rentabilité en 2026.

© Pierre Ferrandis

Olivier Ginon. GL events et Olivier Ginon seront au taquet dès le début
d’année : le groupe est en effet le principal fournisseur de services des
prochains  JO  d’hiver 2026  en  Italie.  Plus  de  130 millions  d’euros
d’activité pour le groupe lyonnais, qui va aussi prendre en main le Stade
de France pour le premier exercice complet. Un pré-contrat avec la FFF
a été signé et l’accord définitif doit intervenir fin du premier trimestre.
Pour commencer, les Bleus joueront dans le stade de leur choix le temps
que GL réalise les travaux prévus (120 millions d’euros).
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© Léo Poudré

Benoît Ducrest. Le studio de jeu lyonnais Million Victories, développeur
de  Million  Lords,  a  levé  cet  été  40 millions  de  dollars.  Le  studio  qui
double son chiffre d’affaires chaque année veut accélérer son dévelop‐
pement à l’échelle mondiale et sur ses marchés clés :  les États-Unis, la
France, l’Allemagne et le Royaume-Uni. Benoît Ducrest, le PDG, compte
aussi se développer sur les marchés asiatiques à fort potentiel (Corée du
Sud et Japon). Million Victories prévoit de doubler ses effectifs (35 colla‐
borateurs) d’ici 2027.
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Valérie Calenda. La responsable des activités d’investissement en inno‐
vation chez Mérieux Equity Partners, le fonds de gestion de l’Institut Mé‐
rieux, a reçu un prix symbolique lors du sommet Bio-Europe à Vienne :
Femme innovante de l’année en sciences de la vie. 2026 devrait encore
la faire rayonner puisque Mérieux Equity Partners (1,6 milliard d’euros
en gestion) a annoncé en décembre la création de deux nouveaux fonds,
avec  l’objectif  de  lever  150 millions  d’euros  dans  l’innovation  et
600 millions destinés à des rachats d’entreprise en Europe.

© Léo Poudré

Philippe Rivière. Tout comme Frédéric Merlin et  le  BHV, Phlippe Ri‐
vière et ACI Group ont agité l’actualité économique en 2025, et les réper‐
cussions  devraient  se  faire  encore  sentir  en  2026.  La  holding  indus‐
trielle, en redressement depuis novembre, et, en cascade, les entreprises
placées sous son giron ne connaîtront leur sort qu’en début d’année. Le
tribunal des activités économiques de Lyon a décidé de prolonger la pé‐
riode d’observation d’ACI Group jusqu’au 4 février.
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Jean-Marc  Bouillon  et  Thomas  Lescure.  Les  créateurs  de
l’aquapuncture proposent via leur entreprise à mission « Qui veut rafraî‐
chir sa ville ? » de créer des îlots de fraîcheur au sein des entreprises, co‐
propriétés, espaces privés. Après le lancement de quelques preuves de
concept en France, 2026 doit être l’année du décollage, avec une cen‐
taine d’installations programmées sur le territoire.

Société

© Pierre Ferrandis

Emmanuel Trizac. Le président de l’ENS Lyon est aussi coordinateur du
tout nouveau projet AILyS, écosystème lyonnais sur l’intelligence artifi‐
cielle.  Cette  organisation  qui  regroupe  à  ce  jour  53 laboratoires,
450 entreprises, entend participer au développement d’une IA au « béné‐
fice de la société et non au profit d’acteurs privés », plus vertueuse, fru‐
gale. Ambitieux. Et salvateur ?
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© Pierre Ferrandis

Diane Dupré la Tour. En 2016, elle a cofondé les Petites Cantines avec
Étienne Thouvenot. Cette initiative de l’économie sociale et solidaire per‐
met aux habitants d’un quartier, via une adhésion et un tarif de repas
libre,  de se réunir pour se rencontrer,  échanger, et cuisiner ensemble
afin de partager un repas. Actuellement, 14 cantines sont ouvertes (dont
5 à Lyon) et 16 projets sont en cours de montage. Un restaurant solidaire
pourrait ainsi ouvrir ses portes à Tassin-la-Demi-Lune (Rhône) en 2026,
mais aussi à Romans-sur-Isère (Isère) ou encore à Montbrison (Loire).

© Léo Poudré

Hubert de Boisse. Le mandat de deux ans du nouveau bâtonnier sera
effectif à partir du 1er janvier 2026. En binôme avec Florence Wischer,
l’avocat élu est associé au sein de Soulier Bunch, issu de la fusion, effec‐
tive depuis octobre dernier, entre Bunch et le cabinet historique d’André
Soulier (qui vient tout juste de quitter le barreau).
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© Pierre Ferrandis

Edgar Grospiron. Il  y a fort à parier que les JO 2030 occuperont une
partie des discussions de l’année 2026. Après que Martin Fourcade a re‐
noncé à la présidence du comité, créé à Lyon le 18 février, pour des rai‐
sons écologiques, c’est finalement le champion olympique de bosses des
Jeux d’Albertville 1992, Edgar Grospiron, qui a été nommé. La Métropole
de Lyon a regretté n’être « ni informée, ni associée à la préparation des
JO 2030 ». Son président, Bruno Bernard, a ajouté qu’« il ne faudra pas
venir [les] voir dans deux ans en [leur] reprochant de ne pas vouloir fi‐
nancer… ». Le maire écologiste de Lyon Grégory Doucet a, quant à lui,
posé ses lignes rouges : « S’il s’agit de défigurer les montagnes avec des
retenues collinaires ou d’amener de la neige par camion, la réponse est
non. » Lyon sera-t-elle la première ville à organiser des Jeux sobres éco‐
logiquement et financièrement ?

© Pierre Ferrandis

Isabelle von Bueltzingsloewen. Un cours du professeur de géographie
de l’université  Lyon 2 Philippe Balanche avait  été sauvagement inter‐
rompu par des militants d’extrême gauche cagoulés. Quelques semaines
plus  tard,  la  présidente  de  l’établissement,  Isabelle
von Bueltzingsloewen condamnait auprès de Tribune de Lyon ces actes,
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tout  en  regrettant  des « paroles  affligeantes,  complotistes  et  délétères
pour l’université » de la part de l’enseignant, partagées au travers de di‐
verses interviews. La polémique n’a cessé d’enfler depuis, certains uni‐
versitaires appelant à la démission de la présidente, la Région lui repro‐
chant de laisser prospérer islamo-gauchisme et antisémitisme à la fac.
Récemment, elle a dû prendre la décision de suspendre un professeur
d’histoire, Julien Théry, qui avait publié une liste de personnalités juives,
qualifiées de « génocidaires à boycotter ». La tempête s’apaisera-t-elle en
2026 à l’université ?

© Susie Waroude

Stéphane Sauvé. Il a fait naître à Lyon la première Maison de la diversi‐
té,  un lieu  pensé  pour  rompre l’isolement  des  seniors  LGBT+ parfois
sans entourage familial et trop longtemps condamnés à vieillir dans le
silence ou à redevenir invisibles. Ancien directeur d’Éhpad et fondateur
des Audacieuses et Audacieux, il revendique un modèle pionnier dont
l’impact social se mesure déjà dans le cœur de la Croix-Rousse. En 2026,
Stéphane Sauvé veut transformer l’essai en ouvrant de nouvelles mai‐
sons, à Strasbourg puis Toulouse, et imposer l’idée qu’un habitat inclusif
n’est pas un luxe mais une nécessité.
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Urbanisme et transports

© Susie Waroude

Didier Caudard-Breille. Le patron de DCB International a du pain sur
la planche. Alors que sa tour M+ à la Part-Dieu monte rapidement dans
le ciel lyonnais, il convoite d’autres projets ambitieux : il ne renonce pas
à son envie de créer une nouvelle tour, qui culminerait désormais entre
120 et 140 mètres, au lieu des 215 initialement espérés. Le devenir du
Double Mixte est aussi un enjeu. Une sortie par le haut dans le domaine
sportif est espérée. Sans oublier que le promoteur possède quelques ter‐
rains autour de l’Astroballe, concernés par un futur réaménagement du
périmètre autour de la salle.

© Alan Thurm

Youse et Yann-Arthus Bertrand. Le groupement porté par Youse et la
Ville de Lyon ont signé le bail emphytéotique administratif donnant le
coup d’envoi de la réhabilitation du Chalet du parc de la Tête-d’Or. Le bâ‐
timent  de 1 700 m2 devrait  ouvrir  ses  portes  au public  en septembre
2026. Il doit devenir un lieu « totem de la transition écologique », gratuit
et ouvert à tous. La Fabuleuse Cantine sera responsable d’un tout nouvel
espace de restauration anti-gaspi de 140 couverts, tandis que la fonda‐
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tion de Yann Arthus-Bertrand GoodPlanet animera un espace de sensibi‐
lisation, d’exposition et de conférences dédié aux enjeux écologiques.

© David Gossart

Amazon. Annoncé de longue date mais freiné par plusieurs recours, le
nouveau centre de distribution d’Amazon à Colombier-Saugnieu sera en‐
fin  mis  en  service  en  2026.  Avec  un  investissement  de  plus  de
200 millions d’euros,  ce site logistique colossal de 60 000 m²,  qui fonc‐
tionnera 7 jours sur 7 et 24 heures sur 24, verra défiler plusieurs cen‐
taines  de  camions  chaque  jour.  Au  cours  des  18 prochains  mois,  3 
000 salariés doivent être recrutés pour traiter chaque semaine des mil‐
lions de colis, de la réception à l’expédition.

© David Gossart

Kiwee. Ces  petites  voitures  qui  s’enchâssent  les  unes  dans  les  autres
comme des chariots de supermarché ont été créées en 2018 à l’initiative
du CEA (Commissariat à l’énergie atomique) de Grenoble. Le projet Ki‐
wee est  désormais porté par la start-up Metacar Mobility qui dispose
d’un siège administratif chez LPA à Lyon. Deux zones sont visées pour
les expérimentations en situation réelle en 2026 : le Genevois français et
Meyzieu.

22



© Léo Poudré

Frédéric Berthet. Dès le 1e janvier, la Fnaim du Rhône verra son quin‐
zième président entrer en fonction. Élu à l’unanimité pour un mandat
de  trois  ans  à  la  tête  du  premier  syndicat  des  professionnels  de
l’immobilier, Frédéric Berthet succédera à Pascal Pancrazio, élu en 2022.
Acteur reconnu de l’immobilier d’entreprises et commercial depuis plus
de 25 ans à Lyon, Frédéric Berthet, 52 ans, a exercé au sein de l’agence
EFAB puis du groupe Billon avant de prendre un virage entrepreneurial
marqué par la reprise de Lyon Omnium en 2003 et la cofondation en
2005 de la Régie Presqu’île.

Culture

© Léo Poudré

Margot Videcoq. Après six ans de bons et loyaux services de Stéphane
Malfettes, c’est Margot Videcoq qui lui succède dès ce mois de janvier.
Programmatrice pluridisciplinaire à Aubervilliers, elle a le profil idéal
pour le laboratoire de création contemporaine que sont les Subs. Même
si elle devra composer avec la nouvelle municipalité dans ce lieu très
proche de la mairie, et dont les fondamentaux pourraient être repen‐
sés…

23



© La vingt-cinquième heure

Salim Kechiouche. Après avoir joué dans les films d’Abdellatif Kéchiche
et dans la série Un prophète (prochaine sortie), inspirée par le film de
Jacques  Audiard,  le  Lyonnais  Salim  Kechiouche  devrait  réaliser  son
deuxième long métrage cette année à Vaulx-en-Velin, là où il a grandi,
après L’Enfant du paradis en 2022.

© Noémie Lacote

Cécile  Bourgeat. L’ancienne  administratrice  de  l’Institut  Lumière  et
toute nouvelle directrice générale de la Biennale de Lyon nous avait ca‐
ché ses talents d’écrivaine. Elle publie le 15 janvier Vous êtes comme ma
fille aux éditions Robert Laffont, le récit très personnel autour de la re‐
construction d’une jeune fille qui a dû commettre l’irréparable. Tout le
contraire de Cécile Bourgeat, en pleine maturité.
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© Regular

Alexandre Astier. La première partie du deuxième volet de son Kaame‐
lott n’a convaincu ni les fans ni le grand public, en réalisant à peine plus
de 1 million d’entrées, soit plus de deux fois moins que le précédent. La
deuxième partie est déjà tournée depuis longtemps, et annoncée pour
novembre. Mais le Roi Astier doit désormais se reprendre, et peut-être
apprendre à faire plus court… pour retrouver son public.

© DR

Herminée Nurpetlian. Après avoir failli disparaître, le Lyon BD festival
accueille Herminée Nurpetlian en tant que nouvelle directrice pour fê‐
ter ses 20 ans. Venue de l’Institut français de Beyrouth, pour lequel elle a
été chargée du pôle Livres et débats d’idées pendant dix ans, Herminée
Nurpetlian aura la lourde tâche de retrouver un modèle pérenne pour
Lyon BD, à l’heure où le festival d’Angoulême vient d’être annulé.
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© Youtube Gallimard

Paul Gasnier. Le premier livre du journaliste de Quotidien raconte la
tragédie de sa mère, littéralement fauchée lors d’un rodéo urbain à Lyon
sur  les  pentes  de  la  Croix-Rousse,  avec  la  bonne  et  la  mauvaise
conscience de celui qui veut échapper à la haine. Aussi court qu’un long
article, publié chez Gallimard, La Collision a toutes ses chances pour ob‐
tenir le Goncourt du premier roman en mai prochain. On parie ?

© Pierre Ferrandis

Last Train. On n’arrête plus le quatuor alsacien installé à Lyon de Last
Train. L’an dernier, il faisait sa première sur le site des Nuits de Four‐
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vière. Cette année, c’est en première partie du rock metal de Linkin Park
qu’on pourra le trouver… le 16 juin, sur la scène géante du Groupama
Stadium. Autant dire qu’il y aura encore plus de monde que pour l’OL
pour les soutenir !

Lire aussi : « On a toujours rêvé de faire Les Nuits de Fourvière » : Ren‐
contre avec le groupe lyonnais Last Train

© Margaux Nourry

Jean Bellorini. C’est sa dernière année à la tête du TNP et il  va nous
manquer. Si Jean Bellorini quitte Villeurbanne pour le Théâtre de Car‐
rouge  en janvier  2027,  il  nous  promet  une dernière  année  festive  et
créative comme il en a le secret, en montant notamment Le Petit Prince
de Saint-Exupéry. On sera là pour s’envoler avec lui.

© XR

Virginie Despentes. Elle revient au théâtre à la Croix-Rousse, quartier
d’où elle tire son nom, pour Romancero queer, une évocation toujours
plus cash et toujours plus féministe de l’univers du poète homosexuel
Federico García Lorca.
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© DR

© Maxime Gruss

Pomme et Clémence Dargent. C’est la chanteuse lyonnaise Pomme qui
incarnera Blanche dans Peau d’homme, l’adaptation cinématographique
de la BD LGBT culte de Hubert et Zanzim, au temps du Moyen Âge. Le
scénario de cette comédie musicale est signé par une autre lyonnaise,
Clémence Dargent, qui vient de créer sa propre société de production
avec la réalisatrice Léa Domenach. Elles avaient déjà écrit ensemble Ber‐
nadette pour Catherine Deneuve, qu’on retrouve ici aux côtés de Karin
Viard et Eddy de Pretto. Peau d’homme devrait sortir en fin d’année.
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© Maxime Gruss

Les Nuits de Fourvière. Les retours de Vanessa Paradis ou de The Di‐
vine Comedy ont déjà été annoncés pour Noël, mais le nouveau tandem
à la direction, Emmanuelle Durand et Vincent Anglade, nous réserve en‐
core beaucoup de surprises pour cet été puisque le doyen des festivals
d’été fêtera sur le plus beau spot au-dessus de la ville ses 80 ans. Ce qui
ne l’empêche pas d’avoir  rajeuni  et  féminisé sa programmation.  C’est
bath.

© Léo Poudré

Trinix. Devenus un duo incontournable de la scène electro française,
après leur Zénith de Paris en 2025, Josh Chergui et Lois Serre alias Trinix
seront de retour chez eux le 25 avril prochain sur la scène du Transbor‐
deur. Il va falloir prévoir du rab : c’est déjà annoncé complet !

e366491b0aa0ba0eb0462612970071f3033A68M9aXa1Oddb55df577Parution : Continue
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